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Billet du midi La loi de (pensions de vieillesse, prévenir. i hommes, mais il y a surtout de
telle qu'instituée par le gouverne- Bien que la loi fédérale dite de grands événements et le grand art
ment fédéral, est basée sur le prin- la pension des vieillards puisse être consiste à savoir passer au travers
cipc du droit à la vie pour tous et diversement appréciée, on ne voit en faisant du bruit.

Midi. Tout le personnel quitte 'conséquemment, du devoir de ceux pas comment, au nom de la doctri- * Tous ces événements ont d'ail-1 Durant la nuit du 22 au 23 fé-
T t?' V 4 :on Nationale St- l’atelier pour courir "à la soupe", qui sont dans le dénuement. “Nous. ne. on pourrait en contester le ; leurs leur cause réelle mais pas tou- vrier courant, un violent incendie

T nt'stc” s’adressera à la T é" Les machines sont arrêtées. Au catholiques, dit .M. Deslandes, nous principe et même la sagesse dans, jours connue, leur force directrice a ravagé de fond en comble trois
• M nnnr lui nrooôscr l’adou- «ranci bruit a succédé le grand si- proclamons que la société a les inê- sa teneur générale. Il ne s'agit pas mais pas toujours apparente; tant des principaux établissements de

H-,m Hill nmend-mt certain- kiicc. Resté seul pour compléter mes devoirs que les individus. C'cs' de savoir si d'autres lois ne pour-,mieux — et quelquefois tant pis— notre village.
Vit, rôde civil* concernait' U|i travail, j ’entends soudain un lé- ainsi que nous disons: La religion raient pas être, en soi, de meilleure pour le roquet qui se trouve en é- Un instant l’on crut que toute

articles vu vu • - ^  ^ottinement sur le parquer, n’est pas un devoir seulement pris inspiration, par exemple certaines j vidence quand le grand choc se , la partie du village construite dans
les droits de la emme en 1 £>cst un rat fainilicr, tout sale, individuellement, c’est un devoir assurances sociales mais simple- produit. Il est tout naturellement les environs de la station du C.
province.  ̂  ̂ .'couvert aux trois-quarts de je îé pour les hommes pris dans leur or- nient de remédier à un mal exis-jporté lui-même à croire qu’il en est]N. R., y passerait-

La Fédération demande, parmi sajs Uelle poussière ou farine jau- gamsation politique, donc pour l’Lv tant, en profitant d’une loi égale- l’auteur et ce que l’on croit forte- L ’élément destructeur se propa­
ges revendications, une loi penne' n^trü qU>au cours dü scs rapines il tat. Nous ne devons donc pas avoir ment existante. La nature même ment est généralement plus faci'e gea avec une intensité telle que peu
tant à la femme d’être admise a la s*cst ]a;SS(i cbojr sur (’échine. Le dans l'assistance publique quelque de la société et son rôle vis-à-vis qu’on ne pense à faire accepter de gens en eurent connaissance.

"tutelle et aux conseils de famille, rongeur s’avance en sautillant, chose d’inférieur, théoriquement à des individus, l’cspri; de la lettre comme tel par les autres. Le feu fut découvert vers 2 heu-
La mère et la grand-mère des c  f]ajrCi furète partout de son fin l’assistance privée, une sorte de ri de l’encyclique “Rcrum Novanun” Bien qu’il s’en défende à l’occa- res et 15 du matin et à cinq heures
fants mineurs, quad elles sont en muscau pointu, mâchouille et gri- vale suspecte de celle-ci qu’il im- démontrent la légitimité de cette sion comme un beau diable, l’hom- l’incendie était pratiquement fini,
viduité, ont déjà ce droit. Est-i! g,10te jcj puis’là, puis ailleurs, en (porterait à priori de refouler”. loi. Les théologiens ou sociologues me a le goût inné de la servitude; La conflagration prit origine chez
bien à propos de le conférer aux s’arrêtant, reprend’ sa course lente rôle de l’Etat en matière d’as qui ont Pnru -v répugner l’ont fait il lui faut toujours quelqu’un pour M. Charles Tremblay, propriétaire
autres? Nous devons a cet egard ct intermittente e t. . . le  voilà:près distance comme en toute autre nia- pcut *trc S0lls lo C0Ulp (Ie préven- le commander, s’imposer à son ad- de l’Hôtel Central. En un clin
faire une distinction entre la feni- dc m0|-. ^ cinq'pas! Immobile, je tière commence là où l’initiative llr,ns a ,’éSarfI (,c 'Organisation s.v miration ou sa flatterie. Aux pre- d’oeil toute la bâtisse devint une

maritale ct h  cesse de respirer, j ’attends, j ’obscr- privée se montre impuissante Soi ciale m0,lcrnc ou cn raison d’abus miers âges du monde c’était la for- masse de feu; les occupants sc sau-

Boum ! C’est fait. Mon pied s’est Pt |cs ,)auvres ' ajde ct protection cst dc le,l!r ,nterct dc !a reclamer [du roquet nauf rageur de trains parties éloignées du village cru- fiu Projet sera fort coûteuse, enco
levé et rabattu avec une violence r»est cl one dit I éon XTÎT dm- ')0ur !c ljlcn de ,a c]as?e ouvrière, dont j ’ai conté l’histoire ; ils savent rent à des manoeuvres des chars !rc T 1.8 experience que I on tente
d’explosion sur le plancher. Tout «pAmm \W nr„m” . <>t 'P tm ^ dont 1,5 sont les mandataires. pertinemment que les troupeaux seulement et ne sc rendirent à 1 evi- cet ,llvcr ;S0lt dcs plus satisfaisan-
rédifico en a tremblé. Je me pm* T U T ------- T ------- j—  ks plu, facile, à conduire ne ^ n td e n c e  du danger qiU les ^  de vue des résulta,,
chc et regarde avec repugnance. dcs faibles et des indigents... Que L. h i s t o i r e  GC C C ite  IBS pas ^ u x  dc ces quadrupèdes quoi, naît que lorsqu on frappa a leur ‘ ' l e
pour voir si l'immonde petite bete i»ptat cp f - „ .  Hone à un tîtro 1 1 appelle des chevaux mais ceux qui porte pour leur demander du se A cause, en cl (et, du coût de
gît là. éventrée, aplatie, masse in- particulier h  orôridenre de! g r a n d s  h c m m f S  se nomment leurs contemporains cours. . >'? machinerie necessaire, l’entre­
forme de chair sanglante et d’en- travailleurs oui’ -mo-rrtiennent à H --------  et is ne sc i?rivent pas d'en prori- AI. L’abbé Ers Lavoie, Pire, Vie. tien de nos principales routes na-
trailles crevées. Rien- Plus rien, classe pauvre en général” Le pro- CELLE DU ROQUET ter jusqu’à l’abus. fut un des premiers rendus sur les ttonales, en hiver, coûterait énor-
Plus iprompt que mon pied, le grc- blême dc l’assistance publique de- OMNIPOTENT Le poétique banquet de la vie lieux et prit la direction des pom- moment cher, peut-on maintenant
din de rat a eu le temps de filer. vicnt r]e _]us en plus compliqué II faut tout d’abord oue je vous c'est pour cux la table d'hôte où le piers volontaires. (prévoir. Une charrue mécanique à
Penaud, l’air hébété, j ’ai bien re par suite de ]a concentration des conte cette histoire. ‘ ' plus malin remplit son assiette au A l’hôtel Central, l’ont eut le neige comme celles dont on se sert
gretté tout ce déploiement d ’ef ma„ e= dans Ics mandes villes t* B v avait une fois un petit chien détriment des autres et ils n'v vont temps de sauver quelques meubles, actuellement a .Montreal et à Que-

L’honorable M. Taschereau forts maladroits et ce tinta- nu<;si j  cause des conditions du sv>- gros "comme le poing mais qui s';- fichtre pas avec le dos de la cuil- L’on réussit cependant à sauver les »ec conte la somme de $15.000. Or,
croit et a déclaré que la dynamite marre ridicule- Pour un rat! Un ,pmc économique sous lequel nom maginait tout de même tenir un: 1er! chevaux et les autres animaux qui pour entretenir, disons, la route
qu’il a trouvée, mèche éteinte, à la rat qui s’est enfui, effrayé mais vivons Des catégories entières très grande place dans l'uni ver;. Faut-il les blâmer pour cela? E- Se trouvaient dans les bâtisses envi- -Mont real-Quebec de façon que les
porte de l’antichambre de son bu- sauf, et que je n’aurai pas de si d'ouvriers ne reçoivent pas des sa- I! fallait le voir trotter à droite- à videmment non puisqu’il n’agissent formantes- automobiles _ y puissent circuler
reau n’était pas destinée à le tuer, tôt l’occasion. . .  de retuer! ia;rPS Cn proportion avec le coût de gauche, fourrer son cmhrvon de ne: ainsi que du consentement univer- Avec une rapidité extraondinai- commc cn etc, il faudrait quinze

Nous partageons cette opinion. Morale. Pour la guerre au rat. ,a vie j/,. son, manifestement in- partout, flairer, renifler- dresser sel. Les grugeurs de reputation re le fcu s'attaqua ensuite à l’hôte! fle ccs charrues; et il faudrait
A Québec, les esprits ne sont pas un piège vaut m ieux...qu'un pied, ^frisants pour subvenir aux be- scs deux oreilles grandes comme n'exercent leur art que par bonne SvLouis dont la propriétaire est compter en plus, la main-d’œuvre
tellement montés par la politique. JACK. soins d'une fami„e môme restrein- des timbres-poste et lever la patte volonté des grugés, ce qui revient MUe Annette Morissette. A cet en- continuelle. 1 essence, les detér,ora­
les adversaires du gouvernem ent-------------  te Comment des salariés mur- avec dédain sur ce qui n’avait pas à dire- bien que cela paraisse pi droiti pon parvint à sauver beau-,t,onSl les accidents aux machines.
sont, vu leur faiblesse numérique f  n  T n i  H p u  n o n .  raient-ils dans de telles condition* l'heur de lui plaire à moins que =e radoxal. que la meilleure preuve coup plus de mobilier de linge-
et le ton bien ordinaire de leurs en- 1 )0  L V 1  U L 3  |J C I I  y. -outcr ,a char„c de leurs vieux ne fût au contraire un témoignage que 1 homme cherche a se ioumir ric Cependant MM. Raoul Chain-
tiques, de si inoffensifs agitateurs •  J  I f ï o î l l o C C O  parents? Voilà pourquoi toutes les visible de satisfaction ou bien m  de son indépendance Uest de -e berland et Adélard St-Laurent.de.
que rien ne permet de croire a la M U l lD  U C  V l C m c S M J  • maisons de rcfiWe pour vieillards simple passe-temps. donner des tyrans qui lui rogneront locata;rcS| perdirent une grande
possibilité d’un attentat (parfaite- ! sont encombrées et cela aux dénen Une fois dans sa vie il avait fait k  plus dc libertés possibles y coin- panie de leur mobilier et de leur
ment inutile et sterile contre la per- Du point (le vue catholique de pesori-t fami]îa, çeur à un chat et il lui était resté pris celle d ’avoir une opinion. _ lingerie. A l’hôtel Central, les lo-
sonne même du premier-ministre. j c n..iL„pr n„ _:j p_ ip„ de cet exploit une haute opinion de C'est très vrai. Ce qui ne lest ^ ^ r e s ,  Antonio Plamondon, bar-

Que lacté odieux ait été commis On s’est demandé, en plus d’un ' , 'U  • “ " c lui-même. Il en avait été très éton- ■' as moins c’est que l’homme agit bi et Salim Jarjour, marchand,
par un maniaque criminel, c’est endroit, ce qu’il fallait renscr. du en ~ so,n "..f* -détruire l es- ^  <ur rjnstant ; £rps fier d'a- ainsi d'instinct, ' ' ' ' '
(possible. Qu’il ait été l’oeuvre d'un point de vue catholique, du princi- pnt de tanu e. - aine ou pension découvert en soi un héros dominent et dans un désir de s’é
fumiste, désireux de faire une pc de la lui de pensions de vieilles- que 1 Etat donne aux vieillards '™ j ^ ^ m ç o r .n a it  nas il n’avai:
grosse peur au chef du gouverne- se. Le conseil supérieur du travail ™ rlus manqué une occasion d’entr.-.- l’un de ces trois aspects : il est a-
ment ou à son entourage encore des Syndicats Catholiques de Mont- ,l r  " ,  io>er. ou a gar - . nrertke I' défiait du re- voué, vague ou latent...
q u c 1 a p ,n ü m tc r ie fù td c trc sm a u -ré a ,v ic n td ’é ,u d ;c rH q u c s tio n c idT . " ^ ^ ^ ^
vais gout, c’est possible aussi : la donne ses conclusions dans le mé- “ “ ,J*? puis se lançait à leur poursuite à la ce dans la personne d'un autre que td  Beilevue- A ce dernier endroit, routes en hiver dans le circuit qui
mèche etemte de l’explosif just! moire suivant, que nous croyons , -, ' cadence effrénée de ses quatre ne- pour s’en servir de marche-pied a malgré l'obscurité dans laquelle on a été établi à cette fin dans la ban-
fierait cette supposition. Un mal- utile de reproduire: ‘... dé,'à à nVrtnr HnV tites pattes avec des aboiements de la première occasion ; incapable était p!ongé par suite de la corn- lieue de Québec,
fa.tcur résolu ne fait pas d’ordinal- 11 ne faut confondre cette lo; de , d; fami le et *ans fovcr?' biquet qui lui semblaient fonnid ,  pour le moment d’atteindre aux bustion de l’installation électrique, charrUc mécanique “Snogo”

■ a
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Zamanski. diairc du Conseil mtcriproviiiciaî eftrayante! Et il eut prc.quc peur  ̂ dégonfles ils sont retombés sous Louis. Les pompiers dc Campbell

GENERAL ' aux^nrirm es? p ^ 'd e 'ü v e r g L .^  ou & " % u r l 'à ^ i i S i e % s ^ S r s  rions que l’Histoire est trop pauy-e b^ J ^ ! d e ! % l le  é ^ i^ le ^ n e ^ e n  11 n’y eut aucune perte de vie.
“Semaines Sociales dé France : publics en faveur des vieillards in- personne pour acceuillir et qu ci- , retrardcr d'autres ballons cs dommagea niatencls s elevent a

Orléans f 1905) ; Marseille (1908) digents ne répugne nullement en so*' le doit laisser a sa cousine la Legen- . . .  ]ancé.s et dont quel- pcu l)rcs $60.000.00, particlle-
Rouen 1910. à la sociologie catholique; au con- de laquelle s est enrichie dans .e s.uns dégringolaient déjà lente- !Pcnt couverts par les assurances.

Chez tous, nous trouvons Pcx- traire, abstraction faite dès abus commerce du mensonge dore. ..... ” Il est rumeur que 1 une des pntici-
pression unanime que cette légis- accidentels qu’on pourrait redouter, Le roquet vécut longtemps dans -r-, ' ;1 ., „ inn^ „ mnc n,i» n  dure palcs vicl*mcs n a)’alt aucune as-
lation sociale est: “une des plus lui- là où l’initiative des particuliers ou celte gloire: par chance il y mon- * . j  , rnn„ J  surancc. Cctc conflagration jette
mailles qui existe" (Deslandes), des institutions privées se mon- ntt et ses petits-enfants racontent ! JI • • _ 9 sur le paye trois familles en vue . .
Que le principe dont elle tire son trent incapables ou insuffisantes, avec une conviction profonde 1 Ins- I .. . . de 1 endroit. Lon semble en attri- -a petite Jeannine est décédée
existence "est bon. juste ct chrétien l’enseignement chrétien fait rcr- toirc du train qu il a culbute cl un . rp„nrdp rrnlliP. J>ucr la cause a une main criminel- mercredi le 30 janvier a râge de

trer dans les devoirs de l’Etat le regard. Ses arrière-petits-enfants omnipotent qui regarde crouleî ]e et l’on a demandé au Procureur- 1 ans ct 9 mois a la rerdcnce de
soin de secourir les nécessiteux II ajouteront qu'il a mangé le train l(,s peuples et s imagine que c est Général une enquête- Les Compa- scs parents. L’inhumation fut fai-
at èartient à là sagesse des chefs et tons les chiens le croiront. son oeuvre. . . . . . .  «nies d’Assurancc feront peut-être te par M- l'abbé O. Gamache. vicri-
dc la nation éclairés ct stimulés Ne trouvez-vous pas maintenant. , Mais le plus beau de 1 a f fane. ja jeur auss; ct \\ est bien possible rc dc notre paroisse
tnr ceux oui disposent de quelque que ce petit rliicn-là ressemble ter- cest qu il y a toujours eu ct qu i! qu»un jour ou l'autre l’on découvre —A M. ct Mme Ludger Corbin
'h ifluence politique d’examiner les riblement à certains grands hom- >’ aura toujours des naïfs pour le ,'autcur dc cet incendiât. ;ct à la famille de la regrettée peti-
besoins. de déterminer les moyens mes? .croire aussi. Aux familles éprouvées nous of-,tc Jeannine, nous réitérons nos
à employer pour y subvénir ou les Evidemment il y a dc grands 1 Fernand de VERNEUIL. frons nos sympathies, ‘plus vive* sympathies.

Une conflagration à CausapscalLa condition civile
de la femme Le rat, à l’atelier

La charrue d neignç Snogo
IvC correspondant de la Presse à

Québec se demande si les expérien­
ces d ’entretien d'hiver de la route
nationales tentées dans les banlieues
de Québec ct de Montréal (par le
Ministère de la Voirie justifient
le gouvernement d’entreprendre
l’entretien de nos routes nationales
par toute la province l’hiver, à l’a­
venir.

“Le gouvernement provincial, é-
crit le correspondant Sainte-Foye.
cntrctiendra-t-il les routes nationa­
les l'hiver prochain? L'essai que
l’on est à faire dans les banlieues
de Montréal ct de Québec sera-t-il
concluant dans ce sens? Ce sont

me sous puissance
fille ou veuve majeure. Si nous nn.
voyons pas d’inconvénients à ce que
ces dernières soient éligibles
charges dc tutrice ct dc subroge:-
tutrice, il y cn a de considérables
à ce que l'épouse commune en biens
Je devienne.

Quant aux autres revendications
de la Fédération Nationale, (Loi
du Salaire de la Femme mariée.
Alienation des biens dc la Commu­
nauté), elles paraissent plus légi­
times et raisonnables, encore, que
ces questions méritent d'etre étu­
diées et discutées à fonds avant
qu’on s’avise d’amender le Code ci­
vil dans le sens demandé.

Ce dynamitage
raté

etc.
A moins que toutes les munici­

palités so décidassent d’un
défrayer une rartic des frais
pro-rata des bénéfices que chacu­
ne d'elles retirerait dc la circula­
tion et du trafic cn hiver comme
été. ce qui est peu probable.

quelquefois incon- perdirent tout leur stock. Le feu “I.‘expérience que l’on fait cet
î-,.,c vt.yir vi- , <« apres avoir consumé une partie de . hiver est pourtant, avons-nous dît,

lever à son tour qui revet toujours ces deux tôtels s’attaqua ensuite a concluante. A la fin de la semaine
leurs dépendances pour revenir sur dernière, il a été donne aux jour-
ses pas consumer ce qui en restait nalistes l’occasion dc constater "de

L homme ne crée une ommpoten- e£ s’attaquer en dernier lieu a l’hô- visu" les effets de cet entretien des

coup, a
au

eni

MESSAGE_DE SIR _ EUGENE

Raoul Perrault.
Rimouski.

Ai réussi à obtenir vingt-cinq
pour cent réduction taux transpo t
patates Québec ct Montréal. In­
formez population.

FUNERAILLES DE
JEANNINE CORBIN

Jeudi le 31 janvier à 2 heures,
au milieu d’un concours de parents
et d’amis, ont eu lieu les funérail­
les de Mlle Jeannine Corbin,
faut dc ,M. Ludger Corbin, mar­
chand du village de Ste-Angèle, et
dc Mme Corbin.

Siècle de vitesse
Le Pacifique Canadien repren­

dra en mai prochain, son service
rapide entre Montréal ct Vancou­
ver, la distance «devant être parcou­
rue en un peu plus de trois jours et
demi.

Depuis quelques années nos che­
mins de fer ont pratiquement dou-i (M. dc Gailhard-Banccl). Et que
blé l’allure de leurs convois princi- les abus qui peuvent s’v glisser "n:
paux. Ceux des nôtres, toujours si doivent pas nous empêcher dc ren-
épris des Américains parce qu’ils dre hommage à une loi qui est bon-
font tout cn vitesse, ne pourront ne, qui est juste, disons-lc, qui est
plus reprocher à nos chemins de fe |  bien nôtre, uisque nous n’avons
de leur «demeurer inférieurs sous pas de peine à reconnaître à sa ba­
te rapport. (Le Progrès dc Hull) I se un principe chrétien” (Gand).

en-
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A . V I Spour U tr import tconondqao

Sun Life Assurance Co.
OF CANADA.

La direction, de concert avec l'admi­
nistration du journal, a décidée de ne
lilus accepter pour publication gratuite,
les listes énumérant les noms des per­
sonnes qui ont témoigné leurs sympa­
thies, à l'occasion d'un décès, soit par
offrande de messes, de condoléances,
tributs floraux, etc. 11 arrive cependant
que dans bien des cas, on insiste pour
obtenir cette publication. Sans nous en­
gager, telle publication sera accordée,
moyennant trois sous par nom avec mi­
nimum de 50 sous. Le montant complet
devra accompagner chaque demande.

fPOURQUOI ? y  CHEVROLET '■J4
MONTREAL.S iège  Socia l ,

Confiez vos économies à des passants ou les expédier à des personnes
ou des maisons inconnues, lorsque vous avez tout près de vous UNE
MAISON CONNUE PAR TOUS?

/e s•• Avez-vous déjà étudié les avantages que comportent
les polices Je celte puissante Compagnie CanadienneCARROSSERIES

F I S H E RSi vous voulez investir votre argent dans des debentures de tout
repos de 5% à 6% d'intérêt V O Y E Z

CONSULTEZ-NOUS JO S. R O U S S E A U»
voulez placer vos argents sur des VALEURS DE BOUR-Si vous assurent une Beauté

et une Valeur par Excellence
aok

Tel. 277-S-6 Représentant Rimouski — C. H. 63SE.
TARIF UES PETITES ANNONCESCONSULTEZ-NOUS

Pour 50 sous nous publions les avis
île mariage, île naissance, fiançailles, dé­
cès, service anniversaire, remerciements,

Ces publications seront cependant gra­
tuites pour nos abonnés en règle avec
l'administration.

Quant aux avis de vente, autres que
ceux judiciaires, notre tarif est égale­
ment de 50 sous par publication, pour
vu que tel avis ne contienne pas plus de
JO mots, y compris l'adresse ou autre
indication. Chaque mot additionnel, en
sus des 20 premiers, sera charge 2 sous.

' avec minimum de 5 sous.
Quatre publications consécutives se­

ront chargées au prix de trois.
Ne -pas oublier d’inclure le montant

avec votre demande de publication, car
autrement, il n'en sera tenu aucun comp
te. Pour obtenir un reçu ou un accusé

| de réception on doit ajouter le coût de
' ht poste, avec un minimum de 5 sous.

voulez spéculer sur les MINESSi vous

B O I S  DH C O N S T R U C T I O NCONSULTEZ-NOUS K£, T
NOUS SOMMES EN POSITION POUR PROTEGER VOS
EPARGNE ■ ET TOUS CEUX QUI NOUS ONT CONSUL­
TES S’EN SONT .BIEN TROUVES.

assortimentN ous avons to u jo u rs en e n tre p ô t un
com plet de portes, m o u lu res en bois de Colom bie.

Aussi du  bois à f in ir  en cèdre et en sapin de prem ier
choix.

vous voulez épargner de l’argent, sauver les commissions des
intermédiaires, ECR1VEZ-NOUS OU VENEZ A NOTRE
BUREAU.

Si m A I M E  P I N E A U

VI :£ E n trep ô t et b u re a u : bâtisse  P. F ren e tte
En face de la G are, R im ouski.

tNOTRE SERVICE DE R E N S E I G N E M E N T S

E S T  GRATUIT. T  ORSQUE vous ferez votre première
Aj  inspection du Chevrolet par Excel­
lence de l’Histoire de Chevrolet— portez
une attention spéciale aux superbes belles
Carrosseries Fisher!
N on seulement représentent-elles un des
plus grands triomphes de style jamais
atteint par les dessinateurs de Fisher —-
mais au point de vue de la solidité méca­
nique et de l’excellence de la construction,
elles méritent de se comparer au plus beau
travail de carrosserie du monde.
Ces magnifiques n o u v e l le s  carrosseries
Fisher, combinées avec la superbe dou­
ceur, le p o u v o ir  et l’accélération du
moteur Six cylindres du nouveau Chevro­
let, offrent un standard de luxe dans
l’automobile, qu’on ne pouvait trouver
auparavant dans la classe de prix modérés.
Venez voir cet automobile remarquable

lujourd’huL

H. G. THERIAULT
Tél. 334Edifice GagnonB. P. 249

V OUS pouvez légalem ent
vous procurer les Bières et

Porter BOSWELL de tout epi
câer licencie, pour votre usage
personnel.

Ecrivez pour information

.Avenue de la Cathédrale, RI MOUSKI. ; L’exactitude
Gérant de : du langage

(Causerie féminine)
■ Petites mamans dont les enfants
•deviennent grands et commencent
sérieusemen —à marier, avez-vous
songé à la grande responsabilité
qcti vous donne ce nouvel état de

: d u  "-! <?.. .  P o u r marier, les petits
se guident sur le son et ce sont les
mots qu’ils entendent dire à l’en­
tour deux  qu’ils répètent. Les pa­
rents qui d'habitude emploient un
langage châtié, dont les phrases .
sont habituellement correctes, voire '
harm onieuses n’ont pas à se sou­
cier outre mesure de la façon de
parler de leurs petits. Hile sera sû­
rement telle qu’elle doit être, et,
même au contact d’autres enfants
les leurs garderont leur joli accent,
leur fanon exacte et précise de dé­
signer les choses.

I

, re est entré en collision avec un ba­
teau à vapeurs en l'endommageant

I si sévèrement qu'on eut toutes les
La mise en forme d’un journal peines du monde à sauver les pas

demande beaucoup de travail, et sagcrs. “Rat (rat) pour raft
souvent il arrive que par des tir-; (radeau).”

doit rc \  l’occasion d ’une parade :
“Deux veuves” à louer”. W i-

Coquilles et mastics •*- V»-! t; W

BIERES et  RORf »l

I-Z3-2-Z9CF

»constances imprévues onhâter.. .Parfois le style gémit du
gâchis, les faits ne sont pas tout a dows (veuves) pour Uindows (re­
fait dans la note, la grammaire et nôtres). L ’annonce, ajoute le jour-
la logique souffrent et les fautes r.al, ajoutait une particuüarité dif-
tvpographiques s'ajoutent drôles ficile à reproduire ici.
souvent, mais quelquefois tragi-j Dans un journal français:
ques. La meilleure correction d’e- : “Une foule immense emoli.-sait
rreuve ne saurait remédier â cela, le théâtre. L ’illustre homme d’Etat
Chaque ligne est un tout. Une le:- : prend p’ace au milieu des gredin-
tre changée dans un mot demande (gradins) e: est aussitôt accueilli
â l'opérateur de recommencer tou- par 'es plus vils (vifs) a; laudisse
te la ‘ligne au risque d’y rencontre: ments”.
des fautes plus graves encore,sur- Dans une ville de province:
tout dans les moments de hâte. Il “Notre ville est dans la désola-
y a deux sortes de fautes typogra tion. Les pauvres gens ont'pendu
phiques, les unes relèvent de l'ope- (perdu) leur meilleur ami. Mgr L.
rateur, ce sont les coquilles,exem- E t l’Ami de l’Orphelin ajoutait

Je veux écrire a"lis j ’incris -r en guise de conclusion:
sont l’oeuvre dis - ! “Les mots ne sont touiours oa-

Six dans les prix  du quatre—un
LJ ?>niWILFRID QUELLE?, BIC, QUE. e

I
Z. THIBAULT 5- FILS, MATANE,

PRODUIT DE LA GENERAL MOTORS OF CANADA, LIMITED
TOITURE

Je ne vois rien d'amusant dans le
fait fie laisser à un enfant un lan- ECONOMIEMarguerite dépendait de la cure de

mars 1917, par M. le curé de Causaps-
cal. qui continua jusqu'en 1920 à des- %%%
servir de temps en temps la population, pnssé 1 âge. Ei pourtant, combien

y prennent- p laisir!.. .Cela fait h
désespoir des jeunes institutrices

qui ont déjà un travail si pénible-Nc
nous y trom pons pas, c’est dans le
cours (préparatoire que la jeune in­
telligence s’éveille.

V. pi*

N
.

de bébé, même lorsqu’il en a . .  . et autres produits métalliques com- )
prenant Tôle Ondulée. Bardeaux Métal­
liques, Lambris, Plafond, Lu te Coin
d angle. Puits de lumière. Tôle Unie

, Galvani-ée, Dalle, Dallot. Réservoirs,
\  Corniches, Ventilateurs, Garages, etc.
M E astern S teel P rod ucts L im ited

1335 Ave. Delorimier, Montréal
|B\ 1*1.0.). -. 1 l'IlKSTON.TORONTO, JIONTOEAI.

LA GRIPPE.
L A T u U X

e lV
,üe lv2U à 1924, la desserte de Sainte-

Marguerite d-pendait de la cure de
Sainte-Florence. Depuis 1924, le vicai-

o R O S  R H U M E S  T ll re Causapscal donnait régulièrement
la mission deux fois te mois. Depuis sep­
tembre, Sainte-Marguerite a tut prê­
tre résident dans la personne du Rev.
J.-B. Beaupré, qui fut pendant quatre
ans vicaire à Causapscal.

L'église a été construite à l’été de

1ki |hi-L-Uii
Les

pie:
mes; les autres . . . .  „
traite du metteur en page; on les .es singes (signes) de no? vi-x-=
appelle les “mastics”. Les “mastics’ Lecteurs, soyez indulgents p -t:
consistent à mêler la matière en les typographes. Leur travail est

i est'attribuable à un ardu, un mot, une lettre e.-t souvent
autre. De là. résu.- oubliée, mais pensez que la nature

est humaine et qu'il est très diffi-
su- cile d’être en tout absolument par­

fait-

Exigez le No 2
Si. l’enfant, en arrivant à h

In--c. parle déjà correctement, la
besogne est bien moins difficile, j
Le sers des mots lut vient plus fa-

. cilement, il apprend presque sans!
1927. Mgr Leonard en a fait la béne- s'en apercevoir. Mais si toute sou
diction le 16 octobre de la même année.

Sirop ESKiMü
Composé d’écorces et de

racines naturelles.
Vendu par tous les phar­
maciens et marchands

35 sous la bouteille
ESKIMO

OINTMENT CO..
Mansonville, Québec.

sorte que ce qui
fait passe à un

de véritables tragedies.
Vous lisez dans un journal “

du “sucre d’éra-

tent

enfance s ’e-t passée dans "un mi
: S. G. a aussi béni une cloche Paccard ]jçq où on estropiait les mots pnr
I de 200 livres don des paroissiens.

cre d’étable” pour
ble”, vous en riez et c’est tout. La
chose est simplement drôle.

Mais qu’un journal annonce le
prochain mariage d ’un jeune horn­

et d’une jeune fille pour telle
date, dans telle chapelle, et que c-
protc laisse traîner à sa suite cette
ligne venue d’ailleurs : ' Les deux
imbéciles iront en prison. ou enco

: “ Le soir, à 7 heures, il y au-
voilà qui common

CELIBER.
i;L ’Avenir du Nord. plaisir, voilà un petit tou t dérout e

Un bon presbytère a été construit II n ’est plus capable de discerner le
' l'automne dernier pour le prix d e .v ra i du faux, la m aîtresse lui dit
$4378.00. La dette sur l’église et le près- de désigner telle chose par tel mot.

■: -ns cultivateurs qui veulent retour- by ter c est d environ $5000.00. Je don- * hez lui on di -ait tou t autrem ent.
P-o-t dit l’institu trice, se ipronon-

à ce pot, c ’est bizarre, chez lui, on
sait p o te . . .  N 'im porte, il est plein
fie bonne volonté, il va e s s a y e r . .
M ais l’habitude est si g rande qu ’
le l’oblige m algré lui à re to m b e
dans son e r r e u r . . .  La m aîtresse
’ronde et punit et le tou t petit

p le u re . . .

powrl929me
&

ne ces chiffres pour satisfaire la cu-
AGILEMENT ET LE PLUS ECO- riosité de certains individus portés

l'exagération.
Sainte-Marguerite-Marie est donc

"UN SITE ENCHANTEUR DE ^ans unc tr“  bonne situation financic-
i.A MATAPEDIA," depuis quelques rc l’" ,lr ,lnc nouvelle paroisse de oloni-

écs, la Vallée de la Matapédia a été Les édifices religieux sont éva-
révélée a notre province, comme un des a $15000.00 et aucune répartition
r:.:res les plus propices à la colonisa- n'cst lm>’ù5<-'e aux gens. La petite det-

: :o:i et un des coins les plus pittoresques u; ’c :'a-vcra avec lcs rcvenus
;e notre pays". idc Ia fabrif>ue-

Le but que je me suis proposé en é-1 Sainte-Marguerite-Marie est desti- ,n
c n .an t ces quelques notes présentes
e.-t de faire connaître la nouvelle par­
tie paroisse de Saintc-Margucritc-Ma-
riv. que je suis chargé d’organiser de­
pth- le 15 septembre dernier.

Sainte-Marguerite-Marie appelée d'a-
bordKempt Road, a été à la colonisa­
tion en 1015

::er à la terre, peuvent s'établir le plus ,1:

(_Juprem e
entre tous

en puissance et
accélération.. .en style,

luxe et beauté.

I l -

ÎIQUEMENT"™
*» .rc Comme je "écrivais dans mon volu-

■ 'I ^ra procession"
ce à être agaçant.

Parfois, c’est tragique. Par un
de novembre très froid, apres

Cl*
e

X x - x ' <
jour
__ pluie fine qui avait recouvert
les trottoirs de verglas, une dame
descend la côte Lamontagne, glisse

jambe. Ramassée
l’ambulance, elle est trans<por

Maintenant
plus de fatigue excessive
m ’empêchant de dormir

• • • •une
Tant que l’enfant est petit, il

n'en souffre pas trop, mais lors­
qu’il grandit, son mauvais langage

fait bien vite classer. S’il a de
nee a devenir unc bonne petite parois- |a volonté, il arrive, certes à se
se agricole. Le sol est bon, peu ro- corriger, l’instruction aidant, nms

| dieux et bien arrosé. Lcs colons actuels quels efforts, quelle contrainte :<•-
semblent très encourages et ils ira- la dem ande.. .  C’aurait etc si sim-
vaillcnt pour ia plupart très sérieuse- f ie si dès sa toute petite enfance on
meut au défrichement de leurs lots, lui avait montre à bien parler.

Je sais bien qu'il y a de jeunes

Des nerfs  reposés  fa u t  tou te  In dif fé rence
V o tre  m é d e c in  vou*

m â c h e r  l.« n o m m e  W t !
t r o p  i c m iu s  ce c o m m e n t
P’trifu. i t r ic c  r a f r a îc h i t  i.« l> o u ch c  e t  vdii*
r e m e t  <lan% la n o te .

W rig lc y ’» c o û t r  si p e u — t e s  a v a n ta y n  so n t
%i n o m b r e u x .

et sc casse unc
xpiiijucr, p o u r q u o ipar

tèc à l’Hôtel-Dieu.
Dans la nuit précédente, le

avait arraché du quai une goélette
et l’avait jetcc sur le rivage de 1 lie ,j
d’Orléans. .

Le soir on lisait dans un journal
ce qui suit:

Madame X ..épouse de 1 avoca.
a glissé, ce matin, en

descendant la Côte., Lamontagne.
Poussée par le vent Jxrllottée pat la
vague, elle est allce_ s'échouer .' sur
les rivages de Vile d ’Orléans où el­
le a perdu sa cargaison.’’

Dans une autre colonne se trou­
vait le récit de la goélette.

Cette nuit la violence du vent a
arraché de son quai la goélette du
capitaine B ...R am assée par l’am­
bulance clic a été transportée a
l’Hôtel-Dieu où elle est sous les
soins du Docteur X . . .

Parfois la distraction s’y mele.
Dans un compte rendu de funérail­
les publié par tel journal, vous
scz que Monsieur A . . .  a rendu a-

beaucoup d’âme Vlngemisco
cl’Antonio Reus. au lieu de “ Inge-

” du "Dies I-

vent

.T
9 X BS anciens s tan d ard s tic l ’au tom obile  c h an g e n t

g ra d u e lle m en t— les a n c ien s  styles e t proto-
types d e  p e rfo rm an ce  fo n t p lace  il de  no u v eau x__
«I, comme c h a c u n  sait, c ’est a  M cL augh lin -U uick

le monde d o it ce lle  h eu reu se  tran sfo rm a tio n .
^ D a n i  la carrosserie , p a r  exem ple, grâce
génie Inventif de F ish er, n o u s avons des lignes
s t contours b eaucoup  p lu s h a rm o n ieu x ,
gem m e d ’a ttray an tes co u leu rs nouvelles, un
nouveau siège a v an t a justab le , u n  siège a rr iè re
plus spacieux et co m b ien  d ’au tres am élio ra tions

• «  S  • n  - 3

Plusieurs lots sont encore disponi­
bles et principalement dans le canton mamans qui prennent plaisir à lai t-
I.avèrent!ryc que nous voulons avoir du '■cr longtemps jargonner leurs en­

fants. Elles trouvent que cela leur
donnent un charmant petit air de
bébé.. .Sans doute, sans doute,
mais vers quatre ou cinq ans, il
faut tout recommencer.

Après
chaque
repas

fj.bien connu
Son territoire comprend actuellement

environ 200 lots, compris dans les can-
• ns Causapscal et Assemctquagan. Je

travaille depuis plus d’un an â faire
sortir des limites de "International unc

8 # > /, Département de la colonisation. I.a pa­
roisse est sillonnée de très bons chc-
minset la route qui conduit à Causaps-
cal, d’une longueur de huit milles, est
en très bon état...

au
CJ-27 u n e

La colonisation
dans la Matapédia

partie du canton Lavcrcndryc. Ce catt-
quoitpt’cn disent certains printn- | H > •* dans la paroisse trois écoles

deux bons magasins, une maison de pen-
Quand, r.dur la première

on met entre les
Et dans le moteur tr ip le m e n t scelle— le plus

gttissant au monde pour ses d im en sio n s— c’est
*n  système de c a rb u ra tio n  am é lio ré , u n c  n o u ­
velle pompe à garni in c  â  p ression  co n stan te ,
«me course et un alésage augm entés, u n  plus
grand déplacement des p istons, sans com p te r
le» nombreux p e rfec tio n n em en ts  d an s le châssis

fois,
mains d’un petit

un livre d’images, il faut s’attendre
•i un déluge de quest ions. Pourquoi
ne pas y répondre intelligemment,
et avec exactitude?.. .  L’enfant rc
tient très facilement. C’est

ton,
dus experts intéressés, est lits  propi­
ce à la colonisation. J ’en ai le temoi- sion, un moulin, un forgeron, une po­

pulation de 500 âmes et 70 familles.
Nous serons heureux et disposé à

répondre aux demandes de renseigne-

UNE NOUVELLE PAROISSE.
SA 1 NT E-M AEQU ER I TE-DE , CA U-

SA PSC AL.

image de gens qui s’y connaissent et
surtout qui ont eu l’avantage de par­
courir ce coin de terrain. acellé M cL augh lln -B u ick !

I l en résulte une p e rfo rm an ce  in c o n n u e  ju .
eoT d , une p e rfec tio n  d ’o p é ra tio n  In co m parab le ,
des éléments de robustesse, d e  souplesse, île
vivacité, d ’accélération  q u e  l ’o n  n ’au ra it pas cru
possibles 11 y a à p e in e  qu e lq u es m ois!

Le nouveau' M cL au g h lin -B u ick  est su p rêm e
entre tous ses co n cu rren ts , e n  puissance, accé-
lérarion, sty le, lu x e  e t  beau té—c ’est v é ritab lem en t
Pesito per excellence. N.2 3 .2 .2 ,c f

pour-
, . . . . quoi il faut tout de suite lui mon-

,muons les colons serteux a a désigner les choses par leur
fixer a Samte-Margucnte. nom . S 'il cMrqpie ce nom. ne trou-

Pour renseignements, adressez: Rev. J.- vcz pas ccla am usant ct nc ]'Pnco„ .
H. Beaupré, Samtc-Margueritc-dc-Cau- ragez pas à continuer. Répétez lui
sapscal. P. Q. |c niot Pxact ct vous (lCVez finir

par le lui faire prononcer correcte*
LAMBERT CLOSSR. tuent, que cela soit long ou n o n . . .

merits qui nous seront faites.
Nous

ne»J ’cspcrc bien que le ministre de la
colonisation répondra sous peu â nos
demandes réitérées et qui sont des plus
sensées.

Sans cette portion de terrain, il est im­
possible de faire de Saintc-Margucritc-

I.cs premiers colons venus A Sainte-
Marie. unc paroisse agricole.
Marguerite, je ne crains pas de le di­
re, n’étaient pas des colons sérieux, car
pas un seul n'y est reste. Le deuxième
groupe de colons arriva en 1916. Ils
venaient de la région de Mntane. Ils
sont pour ie plupart assez bien établis
et il- travaillent courageusement au dé­
frichement de leurs terres.

I "n bureau de poste a été accordé dès
1916 sous le nom de Picard.

J'ai fait changer ce nom en celui de
Saintc-Margucrite-do Caucapscal depuis
septembre ’dernier. Le sendee postal
sera bientôt quotidien.

La première messe fut dite à Sainte-

De nos jours, on parle beaucoup de
colonisation ct du sort c viable du colon.
Grâce à l'encouragement ct aux géné­
reux octrois accordés chaque année par
le gouvernement à l’oeuvre de la co­
lonisation, celle-ci est devenue de plus
en plus facile. Aussi partout ct dans
tous les journaux on prêche le retour
à la terre ct l’estime de la profession
agricole.

venir se
li-

vec
1 •• 20 février 1929.

misco tanquam rcus
•irac . . .

Que pensez-vous de la chose?
I.es coquilles se rencontrent plus

fréquemment. Si on voulait les ça- . lcs tics dc la Pro.
talogucr tout, on n en finirait jn- , , ..
mais. L'Ami de l'Orphelin, petit " T " '  rcc“ m,(""
journal français trimestriel dc h  *  '» e af-'ru"n,<'' cn mentionne et avec
Nouvelle Angleterre, cn rclata-'t
quelques-unes qui vous font souri-

McLAUGHLIN
BUICK

C’est pour la mère un devoir au­
quel elle ne doit pas se soustraire...
La récompense, du reste est si
g ran d e ... On remarque tôujqurs
mi enfant qui parle bien et genti­
ment et -i on lui adresse ries com­
pliments. la maman en a sa grand-

Michel de Vaithcrl. ( l , i

Sûr pour
Enfaids

raison, te Vallée de la Matapédia.
»

Encore tout dernièrement, je lisais
dans le Prrnir rl lr Prom '.t ilu Cnlfr

UnA joum a°Sanglais d i s a i t : '  j ^ f ^ L E  LA MATAPEDIA.
Le général P . . .  et trente-sept, r-nuteur lle cct art,clc- Monsieur J.-

dc scs hommes ont perdu la vie T?-. I.aforre. disait entre autre chose:"
dans unc “bouteille”.—Bottle (bou-j "C’est peut-être dans cette région que

les fils de cultivateurs des vieilles pa­

pa rt-
Presse). AVEC C A R R O SSER IES IN C O M PA R A B L E S PA R  FISH ER

' GA RON & THERIAULT, Rl.MOUS-
1:1. QUE,

rc. Va
Pus dc chômage d ce métier

I
—Tu as un bon métier: croque-

mort.
—Oui, c’est un bon métier, il n’v

a pas dc morte-saison.

J.-A. LANDRY, MONT-JOî.I, QUE,
LES CONSERVE EN BONNE

SANTE
Plus dc 70 années dc succès

teille) pour battle (bataille)".
“U n  "rat” descendant une riviè- ' misses et les ouvriers de la ville. O — d  P »  MwIIcot  Auto» Ssront C m ...... . —  CV S rr . Par M cU uahlin - Bulckan-
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¥t ' M

!!* BEAUX LOGEMENTS
A LOUERmm I I•‘fc. ti

*cfu

Dentistes Avocatse II lS’adresser à *
Mme J.-A. THEBERGE. »v ;,:

J. N. O.—No 4» D E N T IST E  A M ONT-JOLI

D H .  J .  A .  TüKGUTTTE,
L .  G . ü .  ü  . G .

H. E. ASSEL1N. LL. L.
AVOCATA LOUERI. A

Bureaux chauffés au premier
plancher. Edifice L.-P. Martin,
Rimouski.
No 45—J. N. O.

Ku« df la Station KIMOUSKJ
D e p a r t  d e  S t - J e a n ,  N . B.

A Glasgow-Livcrpool
..........Montclarc

. Montroyal
Mars 29 Av 26, Duchess of Rich­

mond

Spécialité: Dentiers et extraction un»
«loulcur.
Attention: Absent tou» le» vendredi!
car je suis à mon bureau d’Amgui1 i

K SASSE VILLE & GARONA ' Mai. b
Mars 15........ AVOCATS

I.L. Sas.seu ilt, !.. L. U  C R.
Al|ih. Caron, b. A.

b UREAU:
PROPRIETE A VENDRE D R A .D U B E .  L. C. Ü.\J !

UdiJice Uagiion, porte voi-
au.c, u u sud, vie de l'uuvuir.

Bureau a Matane, les 1er et Je
vendred is de chaque

Maison de 2 étages, en arrière de
l’hôtel Saucier, à quelques pas de
la station, située dans la rue St-C>-
prien. Pour plus amples renseigne­
ments, s'adresser

m C lllK U kG l EN-DEN T 1 STE
R1MUUSKJ

Av. 12 ___ Duchess of Bedford
A Liverpool Avenue de l'Evêché

Heures de bureau
9 heure» a. m. à v heures p. a.

............Montrose
Duchess of York

A Cherbourg - Londres

Mars. 22 Av 19
Av. 5 ................

moi».
Nouvelle séria» île Ville Chrysler "75" $2140.

Roues de broches en plus. Livraisons immédiates.
UARUN & DESJARDINSALPH. RUEST

Tel No 315. l i o m p t a l ü ü e s

HENRI A. MARTIN, I  C. S

MontcalmAv. 24
AVOCATS

A. T. uarun, C. K.
J. li. din», L. L. li.

LdJlicc oitbcrl

A BELFAST

Aucune autre performance ne se
peut comparer a la

Performance de la CHRYSLER

iso 4a—J. N. O. Montcla.iMars 8
Mar. 21 Av. 18 ...........   *Mêli.a

............  *Minnedosa
Duchess of Bedford

Av. 26 . . . .  Duchess of Richmond
* Calls at Glasgow also

A Cherbourg-Southampton.
Metagama
Montcalm
Montclarr*

Montroyal

Hue de L  GereISIDORE ROSS A v. 4
A v  12

Successeur dr Camille R on
COM l 'TA ULH-V ER1K1 CAT EUR

Auditions municipales, scolaires et
commerciales. Organisation de syst>-
tr.es de comptabilité approprié» à tous
genre» d’affaires. Organisation de corn
pagnies à fond locinl.

Liquidation de faillites. Aussi colle
tion de comptes.

RiilOUSKi
Luivau à Mont-Joli tous les sa mediaManufacturier de portes, chas­

sis. moulures, préparation de boi-.
Aussi, escaliers de tous genres, a
votre goût, etc., etc.

Satisfaction garantie.
Prix modérés.

L U 1 E  &  J E S S U P
Mar. 14 Apr. 17
Mars. 28 ___
Avril. 3 ............
Av. 10 .................... .

u. AUguRc Lute, bouteur en droit.
James Jcnup , LL. B.

hdiin-c Banque Piuvinciale.
Amqm tuu« les vendredis.Bureau a

MONT-JOLI A  A N V E R S R1MOUSK1. Que
bureau : Edifice L.-P Martin,
boite postale 18?

I.e nom de Chrysler signifie un nouveau et meilleur de son époque. Et ils ont continué à admettre que le
genre de perfomancc—un Jonctionncmeiit étincelant, génie mécanique de Chrysler a non seulement main­

tenu brillamment sa supériorité, mais l'a aussi véri
laidement accrue. Ajoutez à cotte supériorité de per-
fcnuance, l’originalité du modèle et de la beauté

........  Montcalrr.

..........Montclaie
..........Metagam.i

Mar. 28 . . . .
Av. 3. . . .
A]>r. 17 . . . .

CASE RAIN & CARON
b  A R R IS ! ERSSIROP DU PERE

DE BEAUMONT
AVOLATS

i cuuuli Cû>gfüin, L L  L
Amédée Caron, LL. L., M. P . P .

rapide, vif sur la route, lequel n'a pu être surpassé.
Une grande part de la popularité toujours crois­
sante des autos Chrysler est due à cette supréma­
tie unique et significative en perfomancc. I,’on

A  HAMBOURG H. ERNEST LEI’AIVRE
Metagatr.r,

Montroya!
Mar. 14
Av. 10 ..

L. 1. C. C. U A.
Successeur de

LLFA JV RE 6t CAL N (J N
SYNDIC A U TO R ISE. AUDIT M l.

Si L IQ U ID A T E U R  DE FA ILLITE'-
147, Côte (je la Montagne.

QUEBEC
Représentant pour le district

k l  MOUSE I

Remède infaillible contre le rhu­
matisme. En vente à la -pharmacie
Drapeau. $1.00 la bouteille.

J. N. O.

lion. Aug. TESSIER , C. k .
Conseil.

Bureau :
ivjihce Banque Canadienne

k lM O U SK i. P. Q.
, : tous les samedis chez

ie Nuta ire l#. J,. Uiouiie, i l .P .

propre à le Chrysler, à des prix inférieurs de
centaines de dollars à ceux d’autres autos que

a découvert en la première Chrysler <|ueqluc,-0M com|)art. a la Chrysler. Vous constaterez
chose de tout a fait nouveau — mettant au ran-

DE NEW-YORK
A Cherbourg-Liverpool

Duchess of Bedford
A Cherbourg-Southampton

Av. 17..........Empress of Australia
Adressez-vous aux agents ou à

D.-R. Kennedy, 201 rue St. Jac­
ques, Ouest. Montréal.

Notre personne! français est à
votre service.

Nationalecomme il est facile de comprendre la deman-
cart les lents, lourds et encombrants véhicules de u n i v * r se lie p o u r  la CHRYSLER. Mars 14

A V EN DRE

U N  P R O D U I T  D E  LA C H R Y S L E R  M O T O R S Une maison bien finie à vendre à
très bon marché pour cause de dépar
S’adresser à ALPHONSE CHASSE

a VUCAT
CAM ILLE ROSSNouvelle Chrysler ‘75”—Neuf modèles de carrosse ries, $1985 à $.’050. Nouvelle Chrysler ”65".—Six mo­

dèles de carrosseries, $1.125 à $1460. Nouvelle Chrysler “Imperial"—Cinq modèles de carrosseries régulier,
$3545à $4605. Tous prix f. à b , Windsor, Ontario, 'tnprenant équipement régulier de fabrique.

fret et taxe en plus

J.-E. PARADIS,
Chez L.-P. Caron, Père,

Nos 46 à 2—P.
IL Ü. GILBERT B ureau. Luifict L.-P. M artin

Kuc de La Station R iM O U SMRue St-Anne Syndic autorisé, liquidateur de t'ai,
lues. Compromis entre débiteur» et
créanciers. Collection de comptes et de
billets. Auditions et rérificaUuos de
livres. Acitat et vente d'immeubles. A
chat et vente de debentures. Achat J
billets et de créances.

Pour un service prompt et efficace
s'adresser à

B O I S !
J. A M 2 ROISÜ1 DUPOUR,

MONT-JOLI
A VENDRE GAGNON & SIMARD

AVOCATS
LA COMPAGNIE 1 c. BOIS DE

LUCEVTLLE, LIMITEE
A -Jietons : Billots, Bardeaux,

ilôts de sciage au plus haut prix du
marché.

Nous nous occupons du sciage
des billots et de la préparation et
du planage de toutes sortes de bo's.

Nous gardons lOujou-s en stock
vu bois bien sec, brux et préparé
de toutes sorte' l«,-ia à planch v.
l ois à finir de toutes épaisseur et
qualité, bois de Colombie, portes,
moulures etc. Le tout à des pr.x
’ fiant ’outer compétitions.

Une maison de deux étages ;
tuée dans la rue St-Germain ouest,
avec toutes les améliorations dési-

! râbles.
| Pour plus de renseignements, s’a-
! dresser à

Paul-Emile Gagnon, L. L. L.
Gérard Simard, L. L. L.

Edifice Compagnie Uc Pouvoir
Bureau à K l.une le» 1er et 3c mardi»

de chaque moi»
RIMOUSKI

R. O G?LBERT,
iM UUSK - !Edifice "G ilbert’.

Tel. Bureau: 2-3/78 Tel. Rr»Canada
Province de Québec
District de Rimouski

Mme J.-A MARUEN.
Nos 41-42-43-44-cC K A C

L A I T  E V A P O

st c h a r LéS
u G L L t r c sB S. EDOUARD GAGNON' LA PR ESSE A M ONTREAL

Le voilà le poste que tu voulais,
s trouves-tu cela de ton goût? Oui,
i mon cher, sais-tu que je ne

croyais pas, mais maintenant j ’en
suis convaincu et je  te dis que
c’est un A TW A TER -K EN T que

| je m’achète et tout de suite. Très
I bien, tu n’auras jcmais de mcil-
I leur radio. Nous avons aussi le

fameux haut parleur élcetro-dy-
namyque—perfectionné. Ecoute....
Comme la musique est réelle,
claire et riche! Oui je te crois tu

jflrf n’auras jamais de meilleur apa-
reil. Allons chez le vendeur.

i TER R E A V EN DRELA LO I D E F A IL L IT E c . P. A. L. P. A. |
■ N" VI E

L. (j.
CU.MPI ABLE L!

i Une terre de 6 arpents de largeur par
30 de profondeur, dont 80 arpents en

i/aiis lu n a ire  üe M ain  Laierte, mar- bois et 100 en culture â la charrue; le
ciianu générai, Amqui, vo  Matapedia. tout situé au 3e rang de Rimouski, vol-

i sin de l’école, à 4 milles de l’église et
des chars: jardins d’arbres fruitier?,
instruments arratoircs. etc.

Pour plus de détails, adressez-vous
A LPH O N SE L A V O IE

is o m ë
» i L. Uc G. BELZILE, LL. B.

NOTAIRE
Avis aux créanciersde *iU LtiiittUii i . >i.■ \ I". «

Syndic en mauere de faillite
AuiiiUuii Municipale et bcMuire

une spécfaht
Bureaux: H". /R  !a M piitag-i

i.i»teW
V-difice de la Banque Nationale

■Kiel."- le la uhedrale, RIM OUSKI:

Plus de la it  e t
m eilleure santé.
Ayez en sous la
Jiain. Employez

dans ro rd in a h c

ueuaiit autorisé.

.-V is e»t par les présentés domic, que
ai. Henri paierie, ue Amqui, Co. -Ua-
t. qieuia, a le l ’yicme jou r de tevrier
i l a i t  une cession autorisée de tous

■ Votre patronage est sollicité.
L a  Cic de B a is  de L uccin lle  Lté.-.

EIÎDURE COUTURE LL.L
N OTAIREUL EBEL

Edifice GilbertI■ Rimouski ville —voisin du moulin Sirois Annuelle: ^  Rue de TEvcché, R IM O U SK Ir". Lansdowne Bclyea C. A C. P.
W. Clarence UcNTec» U  A.-C- P. A

P i l l .  I L A  U i  M cN ld iC E
C U M P1A B LES LICEN CIES

se» vieil» pour le benelice de ses crèan- | 4fs_ nos 47.4g-4Q.50_ c
viers, et que 31. Uicason Belzile, se-1 ___________________ _1 L" I N F L U E N Z A

ET LES TABLETTES NE-
VRALGOL FAGUET

MARC ANDRE F1LLION
NOTAIRE

Edifice Larouchc, Ave de la Cathé-
T e l. 329

Absent tous les vendredis,
à Mont-Joli.

quvslre o lliae l, m a  nomme gardien desat-C .lu .y. MESSIEURSi
viens ou ueoiteur, jusqu à ce que les
créanciers a leur ptemicre assemblée,
aient cm un syndic pour administrer
.es biens du débiteur.

1rrrrTTài i r # Dan» L Province ce Quencc et ri
v’anada Auditeur- pour -a ville .le vam p
bel ton es comte» d . k n iig o u c h . v

( Envovez-moi par malle vos la-1
mes de rasoir de n’importe quelle I
marque et je vous les aiguiserai et

Avis est aussi donné que la premiè- j ]c l)r donnerai un tranchant meil-
creauciers de la c u i ]eu r  q iie neuves, pour 27 cents 1.x

susdit sera tenue à Rimouski, au bu- douzaine. Pas de timbres-
reau du Séquestré officiel, au palais de

I 1T1 f ■ ii a,v.Üd e m o r i d e d u I o T t Ces TABLETTES NEVRAL-
GOL FAGUET sont aujourd'hui
le médicament le plus actif et le
plus efficace comu contre La
GRIPPE, disent les médecins. L-*?
NEVRALGGL sont aussi bien in-
Progrès No 3
(liqitées contre les Névralgies,
Rhumes. Bronchites, mal de dent,
le tête, spécialement pour la GRIP­
PE et toutes douleurs RHUM 4-
M ATI S MALES. Prix 25c. la boi­
te dans les principales pharmacies,
vu directement à.

ST-OCTAYE DE METIS
Mouceiter, N 8
Bureaus : St. John. N B

__  —Mme Etienne Roy. de Lac-att-
f) T l  Saumon, était en visite chez son
'Qj3 • père M. Cvpricn Pelletier, jeudi.

•1 —Mme jean Morin, de St-Mr.i-
se. était de passage chez M. Natha­
nael Landry au commencement du
mois.

—M. François P-érubé. de Pa-
dotic. était par affaires à St-Octa­
ve la semaine dernière.

—Mme L. Morncau. de Rivière-
Blanche. était en visite chez des a
mis récemment.

—M. et Mme T. Thibault, tic
St-Simon. étaient les hôtes de Mme
A. Bégin dimanche-

—M. Jos Cloutier est de retour
d'un voyage d'affaires à Sayabcc.

—M. Alfred Pelletier est de re ­
tour d’une promenade à St-André.

—Mlle Julienne Tardif, de Bate
des Sables, était en promenade citer,
des parents ces jours derniers.

. M P. Gagné, de St-Simon, vi­
sitait dimanche son ami, M. Au-

g  gustc Bértthé.
i  —M. Eugène Fontaine est de re-
1 tour d'un voyage d’affaires à Sava-

!  ! C—M. et Mme Narcisse Bérubé,
i  de Lac-au-Saumon. visitaient ven-
M dredi dernier M. et Mme Adéla-d

ie ii3iemb.ee des varcpbclton. N. D

a V h ü i i e c i i i sMAURICE RHEAULT.
MONT-JOLI

G R I P P E ,
ses CONVALESCENTS.

L A
Justice, le thème jour de m ars 1929, à
dix Heures de l'avant-midi.

Pour vous donner droit de voter à
Nos 47-48—P

DH. .1 O. DRAPEAUPour vous renforcir prompte­
ment des suites de la grippe ou de
toutes convalescences de maladi-.
aigiic ou chronique, prenez le to­
nique 11EMOGENOL FAGUET.
C’est le FORTIFIANT le plus ac­
tif connu aujourd'hui, disent les
médecins. L'11 HMOGENOL.mot
signifiant “qui produit du
prend sous deux formes
HEMOGENOL FAGUET. 75c..
flacon de 100 pilules, ou sous forme
liquide l’Elixir HEMOGENOL
FAGUET SI.50 la bouteille. Dans
'es principales pharmacies ou di­
rectement à
CIE des PRODUITS FAGUET.

n , ,  jt,,,-  O ti 11 Ôfit.iux dr l ’or is tl  .Vrw-F er*
SPE C IA L IST E

Maladie de- veux, or ri lin , nez et gorge.
Chez le Dr Landry,

la dite assemblée, il faut que la preuve j Un chien blanc, plaque noir su -
de votre créance, soit produite entre lîl croupe et sur la tête avec ti­
mes mains avant t'assemblée. j Flanc sur le nez. Ce.ni qui le ro-

l.es procurations qui doivent servir j tiendra apres cet avts sera poursm-
à rassemblée, doivent être déposées en- Récompense protn.se a celui qu
tre mes mains avant la dite assemblée. 1 r r i ,m ,u rn  a

1V l Lee g a rn itu re s
I  d e  T a r t e  s

M e n d o w - S w c c t "
*  réa lise ro n t votre a t­
te n te —Elles so n t crém euses,
veloutées, fo n d an tes  d an -

la bouche —U ne bo ite  à 15e
suffit p o u r 4 ta r te s . Ecrive: pour
liv re t de re ce tte s  éprouvées gratis.
Le mod, d ’em plo i e s t ind iqué
sur In bo ite .

R efuser to u te s  im ita tio n s .
En  ven te  c hez  loi. 'narchanda  ilànôi aux

M KD I t !  N’-IM IK URGI EN
Ave. de la Cathédrale, RIM OUSKI

HOPITAL S T -JO SE P H

Cl H des PRODUITS FAGUET.
Liée.

Québec
GEORGES TURCOTTE

Bcauséjour, Rimottslè
1 t us ies jours de 9.00 a 11.30s tu ; se , ,,p:,;, A. M. Examen aux Rayons Xl 11U ( 3 ... . .

i raitctucnts électriques

Daté à Rimouski le 23 février 1929.

R-O. Gilbert, gardien,
Rimouski, Que.

26 rue Laval,
Nos 41-i.n.n

Nos 47-4fy -P.
Rayons Ultra-Violet

Suus la direction de
ES ENVOIS AU

“ PROGRES DU G O LFE’
Quels qu'lis soient, tous les en

vis à nutte journal doivent être
dressés par la voste comme suit.

I.c  P ro g rè s  du G olfe ,
R nnnuSki.

A VENDRE
CANADA
P RO Y 1NCE D E QUEBEC
DISTRICT DE R IM O USK I

COUR SU PE R IE U R E

Dr. i'. P. GAGNON.
Une maison de 28 x 30. deux é

tages, située rue St-Joscrh. A ven­
dre à sacrifice pour un prompt
chcteur. Pour renseignements, s’a
dresser à

I
D DH AEERED POWERSLW a-

NO: 1362
DAM E JU S T IN E  M O RIN , veuve

de H EC TO R  HUD ON , en son v i­
vant commerçant de la paroisse de Ste-
Aagèlc de Mérici, et marchande de la
paroisse de Sic-Angèle de Mérici,

Demanderesse.

« 26, rue Laval,
No 41-j. n. o

■

« CYPRTEN LEPAGE. !
A Venue de la Cathédrale

f L e s  E n f a n t s  l ’A i l  r e n t — y
„ V o u s  l ’A i m e r e z  A u s s i  ^ j

l .a  p re m iè re  dose n^rom niit deux
choses—etlle soûla*?*» • tn .’mcM
lu toux  f t  tln tte  d6liri*u* .-nient ]••

Imi **Buckley’s V .iM ure" d if-
îvrv  to ta le m en t de tous 1* « au tre*
tcr.uVîvs p o u r  les Rhum»**. T« ux .
C oqueluche e t  B ronchite . Kile p ro ­
tège  co n tre  l 'In f .u en m  e t  la P n e u ­
m onie . K n venu* »- u» g a ra n t ie  d r
rem b o u rsem en t de l 'a rg e n t .

W. K. Huck’ry, Limited,
142 M utual S t., T o ro n to  2

R IM O U SK I
Nos 47-48—P.i i s

M A L A D E i
DOCTEUR Z. VEZJLNA

SPECIALISTE
A LOUER

C Y’oui qui souffrez d’eczém.- L
I  —hohos sur la tète—pellicule;
I  —IctVcs—hémoroide» —Héman jvfl 1
B peaisons, achetez à votre phar 4 3
B made l’onguent "M AMAN”
H aucune maladie de la peau n,
I  résiste, 75 cents ou écrivez ! tg  I
•5 Agent Cie des Produits Du-
I  bue, Casier Postal 121. Chi
3 confirm

a jâ vs
Un logement de 9 pièces à lotie

le 1er avril 1929.
Situé dans la rue St-Gcrmain

Ouest.
S’adresser à

A RTH U R  LAVOIE, ci-devant fie
Stc-Angèlc, dt actuellement Klc lieux
inconnus, et EMILE PELLETIER,
cultivateur de la paroisse de Ste-Angè-
lc de Mérici,

I Des Hôpitaux de Paris
Veux, Nez, Groge, U red'es

1 Appareils électriques de Spécialité.
G-'tirants galvaniques, sinusoïdaux

Haute frequence, Diathermic.
Iu5 Lafontaine, Kivièrc-du-Lotip

Thibault.
M. A. Gagnon, de St-Joscph,

affaires dans le village
3

!

Meadowsweet" C heese M fg. C o., L im ited  ('.|ait p a r
•  M o n tre n t #  , . . .— . ■— - ■ --------------------dcrmcrcmctn. RUCKLEV

f t #  M I X T U R E  !
Mlle ST-Î.AURENT.Défendeurs. I fs No 48—P

A git comme Veclair— rs tî
U ne seule gorçrc le prouve

6r
-PHILIPPE LAVOIE, rentier de la

ville de FallRiver, Etat du Massadm-
sett, des Etats-Unis d’Amérique.

Mis en cause.

T E R R E  A V E N D R E DU J. M. G UE VINT ~ r . i|

75c. et 40c.ARGENT A PRETER MEDECIN V E T E R IN A IR E
Téléphone 149-S-3

Toutes les maladies chci le* ani-
i maux sont traitée* avec le plu* grand
I uin l'ai 1rs procédés 1er plus récents.

RSCtHSECÂBPPUne terre de 3 arpents de front
sur 40 arpents de profondeur, à
10 arpents à l'ouest de l'église.

Bonne maison, grange, etc., bon­
ne terre, eau à volonté.

Pour plus amples ren-cigncmcnr
s’adresser à

HUBERT RUF.ST. fils Alex. etc.
St-Anaclet.

KJ MOUSKJ

AUX MARCHANDS ET GARAGISTES

NOUS ESCOMPTONS LES CONTRATS A COURTS
OU LONGS TERMES.

D’ A U T O M O R I L E S.
P II O N O G R A P 11 E S.

ANTOINE DESCHESNESORDONNE.
Il est ordonné au défendeur AR­

TH U R  LAVOIE et au mis en cause
P H IL IP P E  LAV OIE, de comparaî­
tre durant le mois.

i
4

-teS S P *
P >

Comptable-Vérificateur
Auditions municipales, scolaires

et comcrciales, inventaire et vente CAMILLE ROSSanusaMsvrXFCi'" • : v
ü£  /AiM’JtW/ >" x  IA ---

PA CIVIQUE C A N A DIE N
Tous les renseignements dont

vous pottrrriez avoir besoin, soir
pour un voyage par terre ou par
mer, vous seront gracieusement
fournis sur demande.
BUREAUX DES BILLETS (

30 rue St-Jcan, tel 20093 ; Cou­
teau Frontenac, Tél : 2-1.-<40; Ga­
re du Palais, Tél : 2-0663 ou C.|
A. Lanugcvin, Agent Général, Gx 1
re du Palais. Québec,

Rimouski, 27 février 1929,
(,SIGNE) GLEASON BELZILE.

P. C. S.

P ni te postale 112.
Extvrrti.es faites pmu trouver prix

le revient de n'importe quel commet<e.
Commerçant en vo«  le bois de tou­

tes sortes, bardeaux et jettes.
Spécialité.—Produits de bois de la

Colombie.
Pois à finir, a . dimension pour

grosse, constructions, portes, moulûtes,
rtc. Agence directe de Vancouver.

R IM O USK I.R A D I O S ,

etc., etc. SPECIALITE: Bureau de col­
lection “MERCHANTS PRO­
TECTIVE CREDIT REG'D".

Nos 48-49-50-51—P
Vraie copie
Sasscvillc dr Caron,
Procs. de la demanderesse.

N
LOGEMENTS A LOUERSERVICE PARFAIT GARANTI

Seule com pagnie du genre duns Québec et le District.

Pour plus uni pies renseignem ents s adresser à

G e n e r a l  Finance Corporation Ltd.
M7, Cote de Lrunontngr».

Suite 13-14-15

Comptes, billets, salaires, loyers.
Compromis entre débiteurs et
créanciers. Système EFFICACE.

2 logements de 4 «pièces, très
confortables, situés sur la rue Rou­
leau, en face du magasin de P.-F,
D'Anjou ; de plus, une maison sur
la rue Ste-Maric, de 9 pièces, très
confortable.

S’adresser à
CAMILLE BERUBE.

I
Police cxpfditive

Le monsieur — Je viens au sujet
de la montre que je pensais m’a­
voir été volée; je viens de la re­
trouver sur mon bureau.

L'agent de police — Trop tard,
le voleur est arrêté.

Agent d’IMMEUBLES, achat
et vente de TERRES ET RESI­
DENCES.

Bureau : Edifice Durctte,
Avenue de la Cathédrale

Rimouski.

PIERRE LEVESQUE
A R C H ITEC TE

Architecte tirs nouveaux édifices du
Séminaire i*  RimumiH

Bureau : 115 St-Jean, QUEBEC

Québec.tél: 2-3778, Rimouski.

L P. 242J. N. O,
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les mains de M. l'échevin Joseph 
Desrosiers, qui a bien voulu se 
charger de la soum ettre à ses col­
lègues et de proposer la résolution

Ceux qui demandent le vote Aucun autre thé possède 
cet arôme délicat P O U R  P A Q U E S

correspondante à  la demande qu'el­
le comporte, à la prochaine seanci<

du conseil de ville.Sur le changement d’heure Le Carême s’en val Si vous voulez vous procurer un véritable Vlctro- 
la "Orthophonique” pour Pâques, il n,cst que temps d'y penser si vous ne vou­
lez pas risquer un désapointement. Nous avons actuellement pour livraison 
immédiate les modèles suivants:—Le 4—3—$115.00, le PALERMA $165.00, 
VALVAR A $190.00, le BARONA $225.00, le CREDENZA $385.00, le modèle 
LIBRAIRIE à ressorts $385.00 et unmodèle LIBRAIRIE électrique $425.00. 
tout le Canada. N ’oubliez pis^le véritable 
Vola" écrit sur le couvercle â l’intérieur de l’instrument, accompagné du nom
de la Compagnie "Victor Talking Ma-chine Company of CANADA LIMI­
TED".

Nous avons aussi plusieurs PHONOGRAPHES D’OCCASION 
vendrons à paiements très faciles.

N A IS S A N C E S  A R IM O U S K I

Sil "4 VT
' Ï A mLe 22 février, M arie-Andréa 

Poirier, enfant de Polydore P o i­
rier et de M arie-Jeanne Proulx.
Parrain , Joseph P oirier; m arraine 
M arie Brisson, grands-parents d e ' 
l’enfant. i

Le 22 février. Maric-Philomène-1 
Cécile Michaud, enfant de Ludgeri 
Michaud et de Elizabeth Saucier,
Parrain. Dama se Saucier, g rand- J 

père: m arraine, Emiléc Dubé. j 
Le 23 février. Marie-Gisèle P lu ­

rielle Goulet, enfant de Raoul C'est en nombre considérable 
Goulet et de Fernanda Plante. P ar- que les citoyens non seulement de 
vain Robert Gagnon : m arraine.Es- Price mais des (paroisses avoisinan- 
saléc Plante, oncle et tante de l’en- tes se sont rendus jeudi dernier à 
faut.

B  É AlP.-E. GAGNON, avocat;
EUG. GAGNE, I. F .;
BRUNO GOSSELIN, comptable, 

Banque Provinciale;
ALPHONSE G ARON, avocat; 
R.-O. GILBERT, marchand et syn-

Nous publions ci-dessous, parj 
groupements alphabétiques, la liste 

nombreux contribuables de 
la ville de Rimouski qui ont 
gué la requête demandant au Con­
seil Municipal la tenue d’une refe­
rendum  sur la question de la v a n ­

de l’heure durant la belle sai­
son, conformément à la Loi p ro ­
vincial du 15 m ars 1924.

Ces signatures ont été recueil­
lies au liasard des rencontres sur 
la rue ou dans les bureaux- 
grand nombre d ’autres contribua­
bles se sont o ffe rts  à  la signer sut 
sing le  présentation, 
ces cent vingt signatures représen­
tent trois lois plus qu il n en faut 

notre Conseil de

zir i
des

ORTHOPHONIE "Vio-Sl- motat 5491-

Tout fraif, des plantationsdie;
ACHILE GAGNON, bijoutier; 
RENE GAU VIN, restaurateur; 
LUCIEN GRENIER, agent;
L. HECTOR CARON, H. C. S.; 
J.-B. GAGNON, télégraphiste, C.N.R 
L.-P. CARNEAU, Bque de Montréal 
GEO. GILBERT, commis-marchand ; 
HENRI GOSSELIN, gérant de la 

Banque Canadienne Nationale; 
ARTHUR GUERETTE. briquelcur ; 
J.-AD. HEPPELL, agent d'assuran-

' ce
que nousPR1CH M. Alp. Poirier, M. J.-L . Côté, M. 

et Mme Jos Ruest, M. J.-Léo Dtt- 
péré. .MM. J.-A. Coulombc, Et. 
Lévesque. Théodore Roy, A rthur 
Dubé, Raoul Marmen, Clis. L é­
vesque, Attrèle M armen, J.-N. 
Brûlot te. Paul Thcrriault, Get. Be- 
rubé, C. Campbell, Aug. Campbell. 
Gordon Anne». Geo. Anne», W il­
lie Craig. R. Campbell, Paul Ga­
gnon N. P., Wilb Langlais. Alpli. 
Banville. Geo. Dubé. L .-P . Bélan­
ger, Naz. Bégin, Aug. Bérubé, F r ;  
Dubé, L.-P. Coulombc, Ad. Ther- 
riault, Raoul Tremblay. Ed Fortin. 
r-B.

Surveillez toujours nos vitrines. Cette semaine, vente de 3 morceaux pour 
35 sous dans la vaisselle, verrerie etc.

Nous commençons aujourd’hui

Un

une vente de pipes de 3 pour 55 sous.

Mais comme l’gclise pour assister aux tune-rai'- 
Le 23 février. M arie-M arthe Cï:v les de Sieur Hcrménégilde Fortin, 

gnon, enfant de Lionel Gagnon e: époux de Dame Dorilda Dcsché- 
(lc Jeanne Garon- Parrain. N arc is­
se Gagnon, m arraine. Marie Dubé.

I.e 25 février.
Françoise Michelle Casgrain. en­
fant de Perreault Casgrain et de chanté p a r M. l’abbé l'h . Morin, 
Lydie Prince. Parrain. D r Jean curé de la paroisse, assisté de MM 
Saucier: m arraine, Françoise P ria - les abbés Salomon Plourdc et G er.

Gagnon, comme diacre et sous-dir.

l 'M i VISITE RESPECTUEUSEM ENT SOLLICITEE
^  C H E Z  S&;nés.pour- convaincre

ville qu’il est justifiable d ’accrder 
le referendum, les promoteurs du 
mouvement se sont cru dispensés 
Ce parcourir la ville pour ajoute*, 
de nouvelles signatures.

O n rem arquera, parmi les quel­
que 120 signataires de la requêtz, 
les chefs de la plupart des princi­
pales maisons ouvrières, industriel­
les et commerciales de la ville, les 
gérants des trois banques, les chef- 
des grands bureaux et ateliers, des 
hommes de métiers et de proies- Publics ;
rions, des em ployés de toutes ca-, A.-A. LEVESQUE, commerçant et 
tégories, et même un député à l’As- restaurateur;
semblée Législative. C’est dire que j EMILE LAUZIER, marchand (Lau- 
le mouvement en faveur de l’h eu re , ?îer 6- Fils) ; 
d’été a pris corps et atteint une 
ampleur qui va en s'accentuant cha- Fils, Liée;

ce;

LAUZIERLa levée du corps fut faite pai 
M arie-Yvonne- M. le Clianoine D.-A. Michaud.

curé de St-Octave. Le service fut

JAMES-J. JESSOP, avocat ; 
ORICENE JANELLE, maison Al­

bert Michaud ; Avenue de la Cathédrale. RIMOUSKI
J.-B. LARRIVE, de Bque Prov;
J-B . I.ECLERC, de Price Bros. ; 
J.-EUG. LEPAGE, commerçant d’au- 

tomtbilcs ;
LEO LEVESQUE Marchand;
G.-A LAVOIE, assistant-gérant Cic 

de Pouvoir ;
J.-C. LEGARE, Bureau des Travaux

Banville, Aug. Desilva, EH. 
Morin. E . I Indon. Claude l’Abbé, 
Geo. Blue. Q. McCugan. W . Lar- 
rivvc. Jules Martin, Alb. M artin, 
Alp. Lévesque. Jos Lcbel, Nap. 
Banville, Thom. Pelletier, Ph- Bou­
chard, Jos. Langlois. Ant. Bou- 
cliard. Gust. Pelletier, M. et Mme 
W ilf Dionne, MM. Paul Dubé, G. 
N. Aboussafv, Nap. Lagacé. j.-B . 
Michaud. XVilf. Beauchemin. M. ci 
Mme Ant. Pineault, M. et Mme 
Ernest Paradis. M. et Mme Pli. 
Bérttbé. M. et Mme B -H . Dubé. 
M. et Mme E. Croft, M. et Mme 
J.-B. Fortin. M. A lfred Michaud. 
Mlle Flm irc Paradis. Mlles Blan 
chc Fournier. Blanche Lantagne, 
Blanche Lemieux. Cath Bernard, 
MM. Isidore Dubé, Etienne P ara ­
dis. M- et Mme Jos Ross. M. Alph 
Dubé. MM. Roméo Gagné. W  
Poirier, A lf Quimper, Chs-Eug 
Rinux. Valentin Boutin, Mlles Ÿ- 
vonne Fournier. Doria Barr, Béa­
trice^ Barr. Alphonsine OuellePe. 
MM. Coffin, David Lévesque et 
plusieurs autres dont les noms nous 
échappent.

La famille a reçu une multitude 
de témoignages de svmpathie.

R E M E R C IE M E N T S
Mme Vve Herménégilde Fortin 

et sa famille remercient bien sin­
cèrement les parents et les amis j 
qui leur ont témoigné des marques 
de sympathies à l’occasion de la j 
mort de leur cher défunt, soit pa- 
offrandes de messes, bouquets spi- ' 
rituels, télégrammes, lettres de 
sympathies, fleurs et 
aux funérailles.

ce.
Le 25 février, Cécile-Fernande cre.

Bélanger, enfant de Flzéar Bélan­
ger et de Cécile Yockclt. B arrai” , aux autels latéraux par MM. le-

Cécile abbés David Michaud, chanoine 
St-Octave, et L .-P. Anctil, vicaire 
de la paroisse.

L ’orgue était touché par Mlle 
Alice Forest. Le chant fut fait par 

T . . . .  r ,  ,  les élèves du couvent.

Mme Narcisse Bérubé, Mlle Flnn- 
re Quimper, sa belle-mère Mme 

, Vve Maxime Deschênes : ses beaux 
frères MM. Narcisse Bérubé, E r 
nest Deschênes. F rs Gagné, Jos 
Landry. Alf. M igner, Yvon Des- 
chènes, Eug. Fournier ; ses belles- 
sœ urs Mmes F rs Gagné, Ludge:
Fortin. Ernest Deschênes; ses ne­
veux MM. Elisée et L--P. Landry,
Raoul Migner, Léop. Gagné, Ro­
méo et Adrien Deschênes, Conrad 
Briand, Yvon et Léonard Four­
nier, Thom. Landry, Pantaléon,
Ant. et Camille Fortin. Déziel Fo:- 

' ! tin. Chs.-A. Bégin, gérant Suce J - 
; B. Renaud et Cie à M ont-Joli; se-- 
nièces Mlles Laura. M ariette et 
M arguerite Briand, Antoinette
Fortin. Ernestine, _ Anatole, Ida M ct Mmc J.-Baptiste St-Amant 
Landiy. Blanche M igner, ; ses on- fon» r à leurs parents et amis 
des MM. Aug. Bérubé ct Jos F„r- (!e la naissance d’une fille, bapti- 
tin ; ses cousins et cousines MM St;.c ]e \ \  février sous les prénoms 
J.-B. Fortin . Jos. Gagnon. Mine-. (je Marie-Béatrice. Parrain. Char- 
1 îiéo Pelletier. M. ct Mme Jos I.e jcs St-A m ant: marraine, Mme Vvc 
bel, M. et Mme X avier D ra reav .- Edmond
Mme Ph. Drapeau, Mlle Monique j y'Imc Charles St-Amant. 

Sténographe et dactylographe de- Lamarre, 
mandée. S’adresser à

AU BON THEATRE LIMITEEDes messes basses furent dites

Louis Yockcll: 
Tliihcault.

marraine.
SAMEDI  2  MARS

Ken M aynard dans “The canyon adventure”
M^hCREDI  ET J E U D I  - S P E C I A L — 6 ET 7 M«RS

Mésaventure comique d'un photographe novice dans 
lh e  Cameraman" avec Buster Keaton.

U N E S U R P R IS E  A U  T H E A T R E  JE U D I SO IR
SAMEDI 9  MARS

S E P U L T U R E S  A R ÏM O U SK 5

P.-1I.EMILE I.F.BEL. de Ans. Côté 5-

P H IL IP PE  FAROUCHE. Enreg., 
par HENRI FAROUCHE, gérant; 

OSCAR LEPAGE, électricien; 
ALBERT MICHAUD, 

et comm. d’automobiles ;
GEORGES MASSON,

Cic de Pouvoir;
G -A MORIN, prop. Garage Rimous-

que jour.
Tous, sauf deux ou trois, ont 

été unanimes à  rem arquer que l'a­
vance de l’heure aura pour effet 
de suppléer à la trop  grande briè­
veté de notre été. qui passe, en ef­
fet. si rapidement. On s’aperçu t 
bientôt, même au beau milieu de 
la saison chaude, que les jours rac­
courcissent déjà, que la noirceur a- 
vant-coureuse de l’automne vient 
vite. Avec l'heure avancée, le-, 
jours restent lo n g s ...p lu s  long­
temps. Nous pouvons généralement 
bénéficier davantage et mieux pro­
fiter de l’été-

Voici la liste des requérants du 
referendum exigé par la loi.

William Boyd dans “The C ap”

marchand

Mcomptable
X  n -  ' .  t \  j  .  • •

Votre vue diminue-t-elle ?
ki:

LUCIEN MORIN, comptable Bque 
Can Nat. ;

SERAPHIN MORISSETTE, 
table Union Ass. Soc ;

CHARLES MARTIN, commerçant; 
HENRI-A. MARTIN, 

vérificateur;
P -A .EMILIO NOEL, comptable : 
T.-O. OUELLET. caissier Bque Can. 

Nat. ;
T-M. OUELLET, employé au C.N.R.

division du fret :

comp-

Noies loca les Pourquoi laisser s accentuer cette faiblesse de vos yeux quand il 
i est si facile d 'y remédier par des verres bien ajustés.

Cette précaution prise maintenant vous exemptera des blâmes à 
1 âge où les négligences du passé se changeront

comptable-
— Mlle Jeanne McKinnon, est 

•'artie cette semaine pour M ontréal 
nti elle suivra des cours de perfec­
tionnement dans Fart de la coifftt-

I
cil regret.

J A. GENDREAU(P.-E. AMIOT, I. C. chef divisionnai- 
du Dept des Travaux Publics ;

K.-E. A sSELIN , avocat;
J.-A. BRILLANT, directeur-gérant 

de la Compagnie du Pouvoir du Bas 
St-Laureut, président de la Chambre de 
Commerce;

LA U R iA T BELANGER, président 
du Cercle catholique des Voyageurs de 
Commerce ;

O.X1ER BOUCHARD, de Price 
Bros. Co.; w

WALTER BURGESS, de Price 
Bros. Co.;

U  MER BEAULIEU, officier de 
douanes ;

G. BELANGER. Bque Can. N a t;
COU1LLARD, FILS 6- CIE, mar­

chands ;
F.-J. COUTURE, rentier;
EUDORE COUTURE, notaire;
l ’.-A. COUTURE, gérant de la Ban­

que Provinciale du Canada;
PERRAULT CASGRAIN, avocat;
C.-M. CHR1STIENSEN, de Price 

Bros. Co.;
ALPHONSE CHASSE, avocat;
A MEULE CARON, avocat, M.P.P. ;
ALBERT COTE, de la maison Al­

bert Michaud ;
C.-A COU ILLARD, marchand;
J.-.A CANUEL, bijoutier;
E AUGUSTE COTE, avocat ;
J.-ART. CARON, hôtelier, prop. 

Hôtel St-Laurcnt ;
ANSELME COTE 5-FILS, LTEE,

re.re
— M- ct Mme Lucien Vignola de 

Ste-Angèle sont en promenade 
chez M. Gustave Deüsle de R i­
mouski, pour quelques jours.

Résidence à St-Fabien.
Membre de l’Association des (Optométristes et Opticiens de 

Province de Québec.
Le meilleur Optométriste-Opticien 

Bureau 1 M O N T -JO L I, le 1er lundi de chaque 
assistance Lavoie rur de la Station.

. . . . . .  . , Bureau a M ATA N E, tous .es premiers mardis de chaque mois
A tous, la famille éprouvée ot- chez M. Ls. de G. Rioii.x, agent de la ’’Metropolitan L ife” 

fre ses remerciements. Bureau à A M Q U I, Hôtel Lan gis, le 2éme lundi de .haque
Prix raisonnables • Satisfaction garantie.

O -A PARADIS, dc’LaPerrelle Lum­
ber Co. ;

J.-E. PARADIS, voyageur de com­
merce:

A-A. PORTUGAIS.,
plombier et électricien ;

CHS.-A PLANTE;
C.-J.-O. PICARD, gérant de la Ban­

que de Montreal ;
RAOUL PERRAULT. Secrétaire du 

Cercle catholique de;
Commerce ;

J.-ALF. PINAULT, gérant. Suce 
P T. Lé garé. Ltée;

J-XV PINAULT. agent d'assurance ; 
LEON POULIOT,

la

connu.
mois à l’HôtelM O R T  DF M. M A R ­

C E L L IN  H E P P F .L  P E R E
entrepreneur-

Xous apprenons, à la dernière 
heures, la m ort de M. Marcellin 
Hepoel. père, décédé à St-Anaclet 
aujourd’hui à l'âge de 77 ans et 6 
mois. Les funérailles auront lieu 
à St-Anaclet. lundi à 9 heures. 
Nos sincères sympathies à la fa­
mille en deuil-

mois.i
CA U SA PSCA L Consultation gratuite.

Bureau à T R O IS -P lS T O L E S  : Hotel Labrie, le 2ème 
de rhaaue mois.

:

Voyageurs de
mercredi

SACRE-CO EU R G R A N D E V E N T E  A L ’EN CA N  
Lundi le 4 mars 1929, à neuf hrs 

chez Jos S t-Laurcnt en haut du  
restaurant Régal, rue St-Gcrmai.i 
Ouest.

— M. et Mme Albert Landry, 
Boudrcault. Porteuse. Eva T .abbé, font part à leurs pa­

rents et amis de la naissance de 
j —M. et Mme Joseph Bolduc,née deux jumelles, baptisées le 24 fé- 

On remarquait parmi !a foule] CRrgina Fontaine) font part à vrier. Marie-Marcelle, parrain et 
les RR- SS. Notre Dame du St- j leurs parents et amis de la naissan- m arraine M- et Mme Auguste Du 
Rosaire, MM. J.-H . Larue I. E.. ce d'une fille, le 26 février. Par- chcsne. porteuse Mlle Laure Du 
M. et Mme Chs. Gagné, Ernest rain et marraine. .M. et Mme J.- chcsne et Maric-Mcrccdès. Parrain 
Desrosiers. M. et Mme W allestaq Eust- Ouellct. Porteuse, Mme Ba- et marraine M. et Mme Irénéc Cô- 
Larrivéc. M- et Mme Jos Fortin, rile Bérubé, amie de la famille.

maitre-charre- O N  D EM A N D Etier ;
CAMÏÏLLE PARENT,

Bque Can. Nat.;
AI.BTNI PAQUET, restaurateur : 
P H IL IP P E  ROY, typographe, chef 

d'atelier :
J-H E N R I ROY, imprimeur;
ED. RIOUX. comptable de Ans. Cô­

té &  Fils, Liée;
I ADELARD RIOUX, maître-cordon­
nier;

V.-F RICHARD. A. G., Dépt des 
Tras-aux Publics ;

HENRI RINGUET. employé C.N.R. 
div. du fret:

J-A R T. RAYMOND, employé C.N. 
IR., div. du fret :
j ADRIEN S TROIS, de la maison Alb. 
j Michaud ;

ELZEAR COTE, prop, du magasin j BENJAMIN ST-LAURENT,
chand-épirier;

LOUIS CHOUINARD, de Bque CHS. SENECHAL,
Can. N a t;

J.-M. COTE, de Bque Can. N a t;  REV. P.-C. SAINDON, Pire. Di- 
S.-Z. COTE, gerant de Union aasu-

comptable

h n tre  époux  • 
Lucien :G A G N O N  & SIM A R D  

Avocats Quand je t ’ai épousée 
tu étais petite, mais tu n’étais pas 
une poulette du printemps.

Lucette : Non, grand dinde, j ’é­
tais une oie.

No 48—c

té. Porteuse, Mlle Jeanne Bérubé..

MAISON
A

V F N D P E
PRIX AVANTAGEUX

Isidore Blais
Photographe

R I M O L S K f .

Le Poêle dont
Vous Avez Rêvé

-
" N< ■1 '■>: • <

H J ' 1■.£:-1
iv.Yvmarchands ; *t> ■Aa -

$ <Vmar-
Victoria; Il n ’est ipas une cuisinière qui n’ait un jour ou l’autre rêvé d’un 

poêle—
d-p-; •

briqueleur et ''esMsrxi.' i yrestaurateur; A V E N D R E
Un triot de dindes à vendre en­

semble ou séparément. S’adresser

Qui pût cuire d'une manière parfaite ;
Qui ne surchauffât pas la cuisine ;
Qui s'utilisât avec la plus grande propreté ;
Dont la température pût se régler avec précision ; 
Qui pût être utilisé â trois minutes d'avis;
Qui pût s'éteindre instantanément ;
Qui fût en meuble attrayant et bon ;
Dont l'utilisation fût relativement économique.

Toutes ces caractéristiques se rencontrent dans

:

recteur des Fermes de l’Ecole d'Agri- 
ctilttirc ;rance Society ;

C.-J.-M. COTE, teneur de livres ;
ANTONIO D’ANJOU, Percepteur 

du Revenu provincial;
J.-B. DESJARDINS, avocat;
LORENZO D'ANJOU, orfèvre;
ERNEST DOUCET, maître-barbier; ITravaux Publics;
THEODORE DERY, Dpi des Tra- J.-ARMAND TRF.PANIER,

table. Banque de Montréal ;
T.-A. TARDIF, gérant Salle de Bil­

lard ; 1 i

à IR.
IRENEE TREMBLAY, 

bert Michaud ;
H.-G. THERIAULT, courtier (Bray, 

Caron & Dubé) ;
L -G. TRUDEAU. I. C..

-T—1maison AI- Mmc JOS. PR O U L X mmNo 48— P
L

' h i  ■

ALLEZ-VOUSDépt des

comp- H Nvaux Publics ;
CHARLES D’ANJOU, shérif;
DR J.-A. DUBE, dentiste;
J. DUCHESNEAU, trésorier Cie du 

Pouvoir;
J.-A. D'ANJOU, voy. de commerce ; 
I..-0. DESCHESNES, de Bque Can.

UN POELE ELECTRIQUEE U R O P EPAD. THERIAULT, 
tel St-Laurcnt;

REX.-H. TRACY 
C. N. W. ;

S. VACHON,

Le poêle électrique, en effet, est la machine de cuisson la (plus par­
faite q u ’ait inventée la science moderne.

La vogue dont jouit le poêle électrique depuis plusieurs années, dé­
m ontre que ce qu'on attendait de lui dans les (plus enthousiasmes 
prévisions des savants de laboratoire est amplement justifiée.

L ’expérience du pocle électrique , n ’est plus à faire: des milliers de 
ménagères l'ont faite pour vous, et y ont trouvé la plus grande 
tis faction.

commis, Hô-

L’été prochaintélégraphiste,

Il n’est pas trop tôt pour ré- 
i server vos places à bord des 

paquebots.

Non seulement pour l’aller,
I mais aussi pour le retour, 

question très importante.

imprimeur, adminis­
trateur du "Progrès du Golfe";

SERAPHIN VACHON fils, jour­
naliste. directeur de la "Voix de Gaspé" 

H.-M. WILSON, directeur-gérant de 
Price Brothers CO.;

GEO.-E. WIGHTMAN, gérant de La- 
pcrrellc Lumber Co., et de Wigl-tman 

m i l  Lumber Co.;

Nat.;
J.-E.-L. D’ANJOU, de Bque Can. 

Nat.;
L.-P. D’ANJOU, de Bque Can. Nat; 
ROBERT DESCHESNES, agent; 
JOS.-M. DUMONT, agent des Terres 

de la Couronne ;
Dr A N DRE-A. DESROSIERS den-

PO F.LES E L E C T R IQ U E S:

de dimensions diverses, pouvant convenir à toutes ta­
lcs cuisines.

PRIX : les plus bas du marché, fournis sur demande. Pourquoi cette SatisfactionJe suis le représentant o ffi­
ciel de toutes les Compagnies 
dq navigation.

V O TR E V IS IT E  E S T  S O L L IC IT E E x
ne Serait pas la Vôtre ?liste;

J.-E.-S. D'ANJOU, commerçant j _______
d’automobiles ; | Q n révoque parfois en d o n 't

LEOPOLD FILLION, commis-mer- (’authenticité o» le libre consente- 
chaud ;

ANTOINE FORTIN, maitrc-cog-

S. Z. COTE

l a  Compagnie de Pouvoir du Bas St-Laurentment de certaines signatures appo­
sées sur les requêtes populaires. 1.1 
publication ouverte que nous e-i 
faisons aujourd’hui dissipera tout 
soupçon quelconque à cet égari : 
chaque signature est indéniable­
ment authentique ct a été librement 
écrite.

La requête a été dépensée entre

Edifice 1». C. N., Rimouski.

donnicr ;
SIMEON FORTIN, maitre-ferbtan-

T.cs voyages offren t les meil­
leurs moyens de connaître, de 
comprendre et d ’aimer le gen­
re humain.

Rimouski — Amqui — Mont-Joli —  Matanc — Trois-Pistolcs —  Cabanotier;
PH IL IPPE  FILLION, de Talbot 

I-tée;
CHARLES GAGNON, maître-cor­

donnier et marchand de chatwures;

Ligue Bonne Entente


